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« CE geste que vous venez
de poser à notre égard est
lourd de sens. Nous sommes
à quelques jours de la re-
prise des cours, et recevoir
cet important don est un vé-
ritable soulagement car,

nous en avons véritable-
ment besoin. Nous sommes
une quarantaine d'enfants
scolarisés qui allons bénéfi-
cier de ces fournitures sco-
laires.»C'est en ces termes ques'est exprimé, vendredidernier, au quartier Acae,au nom des autres pen-sionnaires, un orphelin dela Maison de l'espérance

dont l'identité n'a pas étérévélée. Pour remercier leGroupe Bolloré Gabon,conduit par son responsa-ble à la Communication,Yolande Ndong, qui leur afait don d'un important lotde produits de premièrenécessité, des vivres fraiset autres nettoyants ména-gers... Un geste salutaire à la

Des kits scolaires et des vivres aux orphelins
Œuvre de bienfaisance/Groupe Bolloré Gabon-Maison de l'espérance

R.H.A
Libreville/Gabon 

Les enfants de la Maison de l'espérance satisfaits...
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...de cette offre du Groupe Bolloré Gabon à quelques jours de la rentrée.
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DU 1er au 4 octobre 2018aura lieu, à Libreville, "le
Festival de musique clas-
sique" initié par l'Institutfrançais du Gabon (IFG). En prélude à cet événe-ment, les organisateurs ontprésenté, mercredi dernier,au siège de l'Institut fran-çais (ex-CCF), les grandsaxes de ce rendez-vousmusical. A la faveur d'uneconférence de presse à la-quelle prenaient part desreprésentants des chœursYima "Schola Cantorum",
"Chant sur la Lowe",Baka'yimba vocal ensem-ble. Des groupes vocauxgabonais qui presterontaux côtés de "Le Quator li-
rico" l'invité spécial decette grande rencontre cul-turelle.

Le festival de musique clas-sique en question n'est pasà sa première édition. L'an-née précédente, il s'étaitaxé sur les instruments demusique. Cette année,place sera faite à la voix.Pour cela, des chanteurs ly-riques français ont étéconviés, dans le but depeaufiner le travail menéen amont par les différentschœurs existant au Gabon.«Il y a un grand nombre de
chœurs au Gabon. Nous al-
lons faire une programma-
tion sur quatre jours pour
leur présenter la musique
classique. En plus, nous vou-
lons susciter l'envie et la cu-
riosité de visiter le
répertoire de certains au-
teurs classiques. L'idée est
de faire venir l'art et les ar-
tistes d'ailleurs vers les mu-
siciens locaux, afin que ces
derniers s'approprient éga-
lement la musique clas-
sique», a souligné Charles

le Gargasson, attaché cul-turel à l'IFG.Durant cette semaine ly-rique, les groupes vocaux
"Chant sur la Lowe",
"Groupe vocal Mekôm",
"Baka'yiemba vocal ensem-
ble" interpréteront, auxcotés du groupe "Le quator
lirico", des airs tirés d'opé-ras de Gounod, Mozart,Verdi, Bizet... «Nous avons
choisi entre dix et douze
pièces classiques qui vont
du 17e siècle jusqu'au
temps contemporain. Nous
passerons d'une mélodie à
une poésie drôle, mais qui
entrent dans le classique.
Nous visiterons un Avé
Maria de Mozart, le magni-
ficat (ensemble des chants
religieux), "Mignonne al-
lons voir si la rose..."  qui est
une poésie de Pierre Ron-
sard, "Il est bel et bon", etc.),a indiqué Africa MendomeNgoua du groupe Chant surla Lowe .

Quatre soirées au programme

Institut français du Gabon/Conférence de presse
en prélude au festival de musique classique

P.M.M
Libreville/Gabon

veille de la rentrée desclasses. Que la chargée dela communication inscritdans la droite ligne de lapolitique sociale prônéepar (son) entreprise.Face à cet élan de généro-sité, les enfants – princi-paux bénéficiaires – n'ontpas caché leur satisfaction.Ils ont invité le Groupe àpérenniser cet élan de soli-darité. Estimant qu'« il y a
plus de bonheur à donner
qu'à recevoir.» Leur porte-parole est revenu sur laportée inestimable de cegeste. « Je suis orphelin
certes, mais depuis que je

suis ici, j'ai trouvé une nou-
velle famille. J'ai intégré
cette famille depuis la classe
du CP. Aujourd'hui, je suis en
classe de terminale. Je suis
entièrement dépendant de
cette maison. Sachez que le
geste que vous posez en ce
début d'année académique
est d'un apport considérable
dans nos études. Notre sou-
hait est que Dieu vous bé-
nisse davantage car, c'est
une de ses recommanda-
tions : soutenir la veuve et
l'orphelin.»  La responsable de la com-munication du Groupe Bol-loré Gabon, Briette Yolande

Ndong, a rappelé que cetteaction est le prolongementd'un événement interne del'entreprise dénommé "Ma-
rathon Day", qui est à satroisième édition. « Au
cours duquel, selon le prin-
cipe de la course, les 36 700
collaborateurs de Bolloré
dans le monde sont invités à
marcher ou courir 5 km
pour soutenir une associa-
tion caritative. Et pour cette
année, c'est la Maison de
l'espérance qui a été choi-
sie», a t-elle indiqué.Consciente de ce que celle-ci ne bénéficie pas d'unesubvention de l’État. 

Les conférenciers donnant les axes du festival de musique classique du 1er octo-
bre.
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